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Tabac !

la ville et avoir eoeuite facilement 
raison des colonies' de Ville-Marie 
et des Trois-Rivières. Adam Dol
lard ne s’était avancé si loin dans 
le pays que pour empêcher cette ex
pédition, et, en se sacrifiant, sau
ver l’espoir français et les habitants 
loisibles des villes. 11 fit tirer sur 
es Iroquois. Peu de temps après, 
trois cents, puis huit cents Peaux- 
Rouges enveloppèrent la pauvre 
forteresse. Enfermés dans l’étroite 
enceinte, mal protégés par les po
teaux de bois dont la plupart é- 
taient pourris et tremblaient sous 
la pesée de la main, les assiégés et 
leurs alliés repoussèrent les assauts 
des Iroquois. Ils souffraient cruel
lement de la soif, car ils n’avaient 
aucune provision d’eau. Ils n’a
vaient point de pain, point de vi
ande, et la farine qu ’ils essayaient 
d’avaler ne passait point leur gor
ge. Le cinquième jonr, au plus fort 
d’une attaque, tous les Hurons al
liés, à l’exception de leur chef, a- 
bandonnent les Français, sautent 
par-dessus la palissade et se mêlent 
aux Iroquois, qui les ont appelés 
et qui leur ont promis la vie sauve. 
Les héros de France n’eussent pas 
été perdus si l'ennemi n’avait ainsi 
connu leur nombre. Ils ne sont que 
dix-sept disent les traltres.Et les I- 
roquois qui hésitaient reprennent 
courage et reviennent à l’assaut. 
Ils =e précipite contre la porte, l’en
fonce, pénètre dans l’enceinte, et, 
un moment arrêtés par les Français 
qui, n’ayant plus de poudre et plus 
de balles, se défendent à coups de 
crosse, ils finissent par abattre le 
dernier des compagnons d’Adam 
Dollard.

Les sauvages avaient perdu trois 
cents de leurs guerriers. Et leur ef
froi fut si grand, qu’ils renoncèrent 
à la chasse, sans plus menacer Qué
bec, Trois-Rivières et Ville-Marie. 
“Comment pourrions-nous vaincre 
les soldats bis- es, disaient-ils, s’ils 
ressemblent aux dix-sept qui ont 
combattu cinq jours dans le fort du

tambours battirent. Les hommes 
présentèrent les armes. Le capitaine 
reprit l’appel :

—Jaques Brassier ; Jean Taver
nier ; Nicolas Tillement ; Laurent 
Hébert; Atonie de l'Eatre»; Nicolas 
Josselin.

Quand il eut nommé les seize 
compagnons, la voix qui lui répon
dit dit ;

—Tous mort au champ d’hon
neur I

Les mots s'en allèrent a travers

Long Saut ?’ ’
Quelques hommes, dévoués jus

qu'à la mort, avaient donc sauvé 
tout un peuple. Ils étaient de notre 
race, ils étaient de notre foi, ils se 
sacrifiaient pour la France d'Amé
rique, et ils demandait de la gloire.
La gloire leur est acquise, et ceux 
qui portent aujourd’hui le nom de 
ces jeunes gens sont nobles ajamais, 
dans toutes les âmes.

Ecoutez le récit de la fête qui a 
eu lieu à Montréal,— la grande vil
le bâtie sur l’emplacement de Ville- la grande place, comme le vent et 
Marie,—pour honorer le 250e anni- comme la pluit que chacun reçoit, 
versaire du combat. Ce jour-là, 29 Les clairons sonnèrent de nouveau, 
mai 1910, la place d’armes était II y eut des milliers de coeurs qui 
décorée de drapeau* Une foule ar- frémirent d'émotion ; il y en ent 
dente, fière du passé, confiante beaucoup qui prièrent il y eut des 
dans l’avenir, libre sous la tutelle hommes qui pleurèrent, parce que 
anglaise, de parler et de penser à la vraie gloire est une amitié de nos 
la manière de France, enveloppait âmes, 
le monument élevé à la mémoire du 
gouverneur Maisonneuve. Les An
glais eux-mêmes, bien qu'ils ne fus
sent pas, comme les nôtres, à une 
fête de famille, avaient envoyé une 
couronne avec cette inscription :
“Hommage des Anglais.’’ Us s’y 
connaissent en bravoure, ayant 
prouvé la leur et souffert de la nô
tre. Le 65e bataillon, composé de 
Canadiens-Français, en grande te
nue, formait la haie, au pied de la 
statue. Au fond de la vaste place, 
on vit s’ouvrir le portail de l'église 
Notre Dame, et toute une foule 
nouvelle se joindre a celle qui atten
dait. L’archevêque prit place dans 
une tribune. Tout le monde était 
debout. Alors, le capitaine Barre, 
du 65e s'avança jusqu’auprès du 
piédestal du monument ou est re
présentée, en bas-relief, la belle, 
mort des dix-sept enfants de Ville- 
Marie. D’une voix forte.il appela ;

—Adam Dollard des Ormeaux ?
Et il y eut un grand silence sur 
la place. Après une minute, une 
voix sortie des rangs des saldats, 
répondit :

—Mort au champ d’honneur !
Les clairons sonnèrent, et les

Des héros I
Dr, OLIVIER J. CORMIER
• — Chirurgien-Dentiste — 

à l’ancien bureau du Dr, Z Vézina 
chez M. J os. Gagné, près de , 

l’hôtel Royal

Л Suite de la deuxième page 
que toi.— Alors je t’enrôle.” Us fu
rent dix-sept en quelques jours. Le 
plus vieux n’avait que trente et un 
ans. C’était un chaufournier, Ato
nie dé L’Estres. Tous ils écrivent 
leur testament, font dire une messe 
et y communient. Puis ils descen
dent au bord du fleuve, ou les ha
bitants deaVille-Marie, les parents, 
les amis, chacun voulant avoir le 
dernier adieu, donner la dernière 
poignée de main, étaient radgés au
tour des canots. Et en route. Voici 
les plus braves qui s’éloignent.

A peine Adam Dollard a-t-il com
mencé a remonter le Saint-Laurent 
qu’il est attaqué, près de l’Ile Saint 
Paul, par les Iroquois, et perd trois 
de ses hommes. Il faut revenir s 
Ville Marie, faire le plein en enga
geant trois combattants nouveaux, 
remplacer un canot qui a sombré, 
et les provisions perdues. Ce sont 
les bagages qui retiennent le plus 
longtemps. On repart jreta l’ouest, 
le 20 avril oq a du mal a remonter 
les grandes eaux du Saint-Laurent, 
puis celles de la rivière Ottawa. Le 
ter de mai, les dix-sep 1 débarquent 
non loin du rapide du Long Saut, 
gravissent les pentes qui dominedt 
la rivière, et, de crainte d’une sur
prise, voulant se reposer, observer 
l’ennemi, l’empêcher au besoin, de 
descendre vers Ville-Marie dans 
ses canots d’écorce, se mettent a 
l’abri derrière une muraille de pi
eux et de palissades abandonnée 
par les sauvages. Là, ils sont re
joints par une quarantaine de Hu 
rons et d’Aigonquins, alliés des 
Français et qui veulent, eux aussi, 
disent-ils, combattre les terribles I- 
roquois.

Il y eut quelques jours sans aler
te. Puis, un des dix-sept, placé en 
sentinelle et qui observait la rivière, 

Une jument de route et d’ouvra- signala deux canots remplir de 
ge, voitures d’été et d hiver, robes guerriers. C’était l’avant-garde 
de carrioles et harnais, etc, etc. d’une petite armée qui se dirigeait 

S’adresser à À. E THIBAULT sur Québec, et qui espérait bien 
41-j. a 0 Edmundston, N. B, surprendre les Français incendier

our avoir du ben tabac cana
dien garanti naturel, en feuilles ou 
hachés, torquettes etc, adressez 
vous à

LA CIE DE TABAC MONT- *
, CALM

Négociants en gros et détail 
JOLIETTE QUE.

Nous vendons au plus bas prix 
du marché, et aurons quand même 
la meilleure qualité. Demandez no
tre liste de prix. Toute commande 
par mallç recevra notre meilleure 
attention, qu’elle qu’en soit la' 
quantité. Ne retardez pas,' écrivez 
dès maintenant,

Espérant vous lire par lç retour 
du courrier.

Nous sommes, Vos dévouée,
LA CIE DE TABAC MONT- 

__________________________CALM

Edmundston, N. B

Dr. E. R. KAY
Chirurgien-Dentiste 

Gradué de Philadelphie 
^Bureau dans le Nouveau Bloc David 

Toutes sortes d’ouvrage dentaire 
promptement exécuté.

TéléphdneNo 21

*

0 »
Edmundston, N. B: :

Fred L. HEBERT, D.D.S.
Chirurgien Dentiste 

Gradué de l'Université de Montréal 
Bureau voisin de l'édifice J. David 

Edmundston, y. B.
RENE BAZIN. 4

(La Douce France)

C’EST MEILLEUR 
QUE DES LAXATIFS

Casier estai “S” Tél. aS-4
MAX. D. CORMIER

& A..
Avocat, Notaire Publie 

Edmundston, ROBOLN. B Une tablette NB chaque міг
semaine corrigera votre constipation

\Casier Postal....... Tél. 46
A M. 80RMANY, M. D.

Médecin-Chirurgien 
Edmundston,

et rendra inutile l’emploi constant 
de remèdes. Essayez-la.4 (TABLETTES)

Nettoie Fintesbn
combat la

Mauvaise digestion et assimilation signi
fient corpe pauvrement nourri et vitalité piè
tre. Mauvaise élimination signifie intestins 
obstruée, fermentation, putréfaction et for
mation de gaz empoisonnés qui sont absor
bés par le sang et entraînés dans tout l’or-

Le résultat est la faiblesse, des maux de 
tête, des étourdissements, la langue chargée, 
foie inactif, attaques bilieuses, perte d’éner
gie, nervosité, mauvais appétit, appauvrisse

nt du sang, teint 
peau et souvent 

Les laxatifs ordinaires, purges et cathar
tiques—sels, huiles, calomel, et semblantes—- 
peuvent causer un soulagement de quelques 
heures; mais une amélioration réelle, dura
ble, ne peut venir que par l’emploi de médi
caments qui améliorent et renforcisaent les 
organes digestifs aussi bien que ceux de 
l’élimination. . , _

Procurez-vous une botte de Nature ■ Re
medy (Tablettes NE) de 26c et prenez une 
tablette chaque soir pendant une semaine. 
Un soulagement suivra la première dose, 
mais quelques jours s'écouleront avant que 
vous sentiez le bénéfice complet. Lorsque 
vous êtes renforci et que vous 
tels que vous étiez avant, vous n’avez pas 
besoin de prendre des médicaments chaque 
jour. De temps à autre une tablette NE 
enservera votre organisme en bonne condi
tion et vous vous sentirez toujours très bien. 
Souvenez-vous que se conserver en bonne 
santé est toujours plus facile et meilWnr 
marché que se guérir.

Nature’s Remedy (Tablettes NE) est vendu, 
garanti et recommandé par votre pharmacien.

née N. B et
CANADA HOTEL

MICHEL GAQNON, PROP.
Anderson Siding, ; : N. B CONSTIPATIONALFRED ROY, B. A. 8c.

Ingénieur Civil
72 Notre-Dame Est Ed№undstonb 

Montréal.

blême, boutons, maladies 
maladies sérieuses.

Cause de maux de téta 
vaise digestion, manque d’ap
pétit, torpeur du {oie.etXL.ete.

N. Bie
C afé Tom Kee

bottes pour $1.26. Envoyé par la ssalla per 
la COMPAGNIE CHIMIQUE FRANCO- 
AMÊR1CA1NB HHêés, 274. ne

Є
Dans le soubassement de la bâ

tisse de Maxime Hébert, rue St- 
François.

CUISINE EXCELLENTE 
REPAS A TOUTES HEURES.

A VENDREfees

N Tom l£ee Cafe AISANCE DANS LA VIEILLESSE ET VIE PROLONGÉE
M. MENDOZA COOK

90s rue Commerciale, St-Joseph de Lévis, P.Q.,

-PAR L’ACHAT D’UNE -B. In basement of Maxime Héberts 
Property, St-Francis St.
FIRST CLASS LUNCH ROOMS 

MEALS AT ALL HOURS

RENTE VIAGÈRE DU GOUVERNEMENT CANADIEN
On obtient ainsi, avec sécurité absolue, la vie durant, 
un revenu plus élevé que celui qu'on pourrait obtenir

Dent le système est grandement affaibli 
souffre beaucoup de l’estomac. Les

par tout autre p’acement. Exemption de tout mpôt 
fédéral. Toute personne, ayant cinq ans au moins, 
résidant ou comici'iée en Cana ’a peut acheter une 
rente viagère ce $50 à $5,0C0, s-it і mm diate ou d fît r eі AVISPILULES MORO si cl e le d site, payable par termes mensue's ou 
trimcstrie's. Deux personnes peuvent acheter con 
jointement. Les patrons peuvent acheter pour leurs 
employé s.

Je désire annoncer au public que 
je viens d’ouvrir une cour à bois de 
chauffage près de la gare du Témis- 
couata. Je pourrai remplir toutes 
les commandes reçues, soit par télé
phone ou par lettre. S'adresser à 
B. M Clavette, Edmundston,N. B. 
*4 6 m. p.

fl 1, ~ S’adresser au maître de poste dé l’endroit ou bien écrire en franchise 
à 91 T. BASTEDO, surintend.mt des rentes viagères, Ottawa, pour 
obtenir la nouvelle brochure et tout autre renseignement voulu. 
Mentionner l’Age au dernier anniversaire. ____________ ’

V
pour les Hommes

lui donnent des forces et activent 
son estomac.
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Frieda rüChal-
S. JJГ Confort avec Economie

La Nouvelle Auto Canadienne
y-xETTE Overland est construite 
I , dans ses moindres détails pour 

assurer du confort dans la dl-

Vkter

Baiwaih—
là
ІУ ar■ Dans chaque 

ment depuis la 
rase Electrique jusqu’au Compteur, 
l’Overiand est de haute qualité et 
complète.

La grande manufacture canadien
ne et le service d’organisation qui 
supportent l’Overland sont les gras 
facteurs de succès de cette nouvelle 
auto "pour un Canada nouveau.

détail de son < 
Démarreur etl

Srir
rri-i DmMS fcwttm wMà thre- x-

rection, une pesanteur peu forte et de 
l’économie.

Les Ressorts Triplex combinent 
d’une manière remarquable, les éco
nomies de la pesanteur légère avec le 
hue de la conduite autrefois possi
ble# seulement dans une auto pe- 
eente et à long empattement

1en-
!y

6*
\ks M. MENDOZA COOK9SLAs»ЖШ

des J’ai beaucoup souffert de dyspepsie pendent plusieurs 
mois et, malgré une (ouïe de remèdes que j’avais employée, 
mon estomac était toujours rebelle, puis f avais des maux de 
tête, des étourdissements, des gaz, etc. Lorsque fai eu re
cours aux Pilules Мого fêtai* tellement affaibli que je ne 
pouvais me rendre régulièrement à mon travail «t je «mis 
que sans ce remède f aurais été obligée d'abandonner

XtssDU*
ite. -

OU Vlr-
Chehemne*

ent
* k•h

eu- zfier position. Dès les premières semaines de traitement.M«U*
watoraod encfcreftal 
Émr«to crdwL Sж>-b forces se sont accrues, puis Feetomac s’est rétabli. Maux de 

t têt» étourdissement» suffocation» tout est disparu. J» 
jouis aujourd’hui d’une bonne santé. Mendoza Cook. 90 
я* Commercial» St-joseph de Lévi» P. Q.

HOMMES MALADES, écrire» à la Compagnie Médical* More 
qui voua indiquera loi moyen, da retails vos forces et de 
votre santé. Demandes un blanc deJratiemeot qui 
donner les détails voulut.

Il*
% twmPi- ✓

ц-*
Е1ТШ LâfOBEST, ^bgre3=Lt

BtâaDQ.’ULaa.djstozx, 2nT. 33.

Витаєш principal et usines Willya-Overland Limited, Toronto, Canada.
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lee marchande de se 
Canada et aux

Legütoles Moro sont en vente chee tous 
■le» «ont auaet envoyées par la pdete,

AGENT onia, sur réception du prix, 60o une boite, 10.80 «U boites
____ * ’ Toutes lee lettres doivent être edrees^e: COMPAGNIE MEDI-EDMUND8TON. I CAM MORO, 272, me St-Denis, Montriri
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Better than Pills I _ ^ 1 
For Liver 111; ’ - -?5c B"<
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